
 

 

 

 

 

Gaza - 15 mars 2012 

L'autorité de l'énergie à Gaza : Nous avons 

transféré 2 millions de $ à l'Egypte mais le 

fuel n'a pas été livré 

Par Palestine Info 

L'autorité de l'énergie et des ressources naturelles dans la Bande de Gaza a déclaré mercredi 

avoir transféré la somme de 2 millions de dollars à l'Egypte comme avance sur des livraisons 

de fuel mais que rien n'est encore arrivé dans la Bande. 

Dans un communiqué de presse, l'Autorité de l'énergie a dit que la seule centrale électrique de 

la Bande était toujours arrêté par manque de fuel. 

 

Elle espère que l'Egypte reprendra bientôt les livraisons de fuel, et en quantités suffisantes 

pour faire redémarrer la centrale. 

 

L'Autorité de l'énergie a demandé aux médias de diffuser des informations exactes et de les 

prendre à la source et de ne pas publier des articles non authentifiés, en particulier sur 

l'électricité et l'énergie dans la Bande de Gaza. 

Source : Palestine Info  

Traduction : MR pour ISM 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.palestine-info.co.uk/en/default.aspx?xyz=U6Qq7k%2bcOd87MDI46m9rUxJEpMO%2bi1s7WYah7br476OosgEsIkT3XPYVSanwsrDiEiWcjoZE6F8wwnTUDW1OQelfQeZSMHxDXpo%2b%2fRFxO%2fyJlqwPpR6Q7%2bAGIjVKWP9H6H1mIc1Oyic%3d
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P.C.H.R Gaza : La crise du carburant et 

de l'électricité paralyse la vie à Gaza 

                  - 21/03/2012 -  

 

 
 

 

Le Centre Palestinien des droits de l'homme (PCHR) a confirmé que la crise de l'électricité et du carburant a 

paralysé la vie dans la Bande de Gaza, et que les citoyens vivent dans des conditions catastrophiques en raison 

de cette crise qui persiste pour le deuxième mois consécutif, sans aucune solution à court terme 

Le Centre a déclaré dans son rapport publié mardi 20/3, et qui enregistre les faits de la crise, que la crise du 

carburant et de l'électricité a accentué la détérioration des la situation humanitaire, et exacerbe la souffrance 

d'environ 1,6 millions Palestiniens qui habitent dans la Bande de Gaza. 

Il a ajouté que la souffrance de cette population augmente en raison de la privation de leurs droits économiques, 

sociaux et culturels, et la préoccupation majeure pour tous les Gazaouis est désormais de chercher des moyens 

primaires pour satisfaire leurs besoins humains vitaux. Cela concerne les services de santé, l'environnement, 

l'eau potable, l'assainissement, l'accès au gaz de cuisine, l'accès aux établissements d'enseignement et aux 

services de transports et de communications.  L'accès à ces services pour les Gazaouis représente une tâche très 

difficile et complexe et double les frais financiers. 

Le PCHR a présenté les effets de la crise, démontrant qu'elle a commencé à apparaître plus d'un mois après la 

pénurie de carburant, en disant : "les villes de la Bande de Gaza sont devenues comme des villes fantômes, en 

raison de la coupure de l'électricité pendant la plupart des heures de la journée et la nuit, et l'épuisement répété 

de l’eau potable dans les maisons des citoyens". De plus, le centre a souligné les risques résultant de l'incapacité 

à évacuer les eaux usées qui se déversent en mer, ce qui menace la vie marine dans la Bande de Gaza. 

 

Selon le centre, toutes les provinces de la Bande de Gaza souffrent d'une sévère crise de la circulation, en   

particulier le matin, lorsque les élèves se rendent aux écoles, les étudiants aux universités et les employés aux 

lieux de travail. 

Le PCHR a démontré que la situation se détériore de plus en plus, à la lumière de l'échec des autorités 

compétentes à remplir leurs obligations envers les Gazaouis, à savoir la prise de mesures concrètes et faire tout 

ce qui est nécessaire pour assurer la fourniture du carburant pour l'enclave palestinienne. 

 

 


